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Quelle histoire incroyable que celle du déluge. 

Combien de parodie, de commentaires, de recherches scientifiques, d’expéditions, pour tenter de 
retrouver les traces de ce mythique bateau ?

Combien de recherches dans les roches, dans les sols dans les sédiments, dans les fossiles pour 
tenter de retrouver une trace de ce cataclysme terrestre ?

Cataclysme comme il n’y en avait jamais eu et qu’il n’y en aurait plus. 

L’Eternel le promet, plus jamais il ne détruirait la terre par le déluge:


Genèse 9:11-17  
“J'établis mon alliance avec vous: aucune chair ne sera plus exterminée par les eaux du déluge, et il n'y aura 
plus de déluge pour détruire la terre. Et Dieu dit: C'est ici le signe de l'alliance que j'établis entre moi et vous, et 
tous les êtres vivants qui sont avec vous, pour les générations à toujours: j'ai placé mon arc dans la nue, et il 
servira de signe d'alliance entre moi et la terre. Quand j'aurai rassemblé des nuages au-dessus de la terre, l'arc 
paraîtra dans la nue; et je me souviendrai de mon alliance entre moi et vous, et tous les êtres vivants, de toute 
chair, et les eaux ne deviendront plus un déluge pour détruire toute chair. L'arc sera dans la nue; et je le 
regarderai, pour me souvenir de l'alliance perpétuelle entre Dieu et tous les êtres vivants, de toute chair qui est 
sur la terre. Et Dieu dit à Noé: Tel est le signe de l'alliance que j'établis entre moi et toute chair qui est sur la 
terre.” 

Plus de déluge. Pour la petite histoire déluge en hébreux se dit « Maboul ». 

C’est un mot qu’on retrouve en arabe et qui veut dire « fou ». 

En hébreux c’est bien le sens d’une inondation, d’une énorme quantité d’eau incontrôlable. 

Alors c’est vrai on pourrait dire que ce qui s’est passé est complètement fou, et on pourrait ainsi 
rejoindre un peu le sens de ce mot dans les deux langues. 


Le Seigneur à la fin de cet épisode tragique pour la terre, va s’engager à ne plus détruire les êtres 
par les eaux du déluges. Cela signifie qu’après Noé la terre entre dans une nouvelle ère. 


On pourrait dire qu’il y a eu la première étape qui a suivi la création lorsque Adam se retrouve en 
dehors de la présence de D.ieu. Il doit commencer à occuper la terre, il a reçu pour cela des 
instructions de la part de l’Eternel, comme, « Croissez et multiplier, devenez de bon gérants de 
cette terre, je vous en fais les gardiens ». 

Il a reçu aussi des avertissements, car cette tache allait être très difficile. Le péché avait corrompu 
la totalité de la création, il avait fait basculer la belle création parfaite de D.ieu dans le chaos. Car 
il ne faut pas se faire d’illusion, loin de la présence de D.ieu c’est le règne des ténèbres et donc le 
chaos. Et pour cet être fragile, la survie allait dépendre de son intelligence et de sa capacité à 
s’adapter, mais surtout de la relation qu’il allait garder avec le Créateur. 

Les écritures nous disent que la corruption de la terre avait commencé par la faute d’un seul ! 
Quel responsabilité !  Mais il ne s’agissait pas de n’importe qui, il s’agissait de celui qui avait reçu 
le souffle de D.ieu pour lui donner la vie, et une ressemblance avec le Créateur dont il était 
directement issu. Malgré cela, la désobéissance qu’il avait manifestée, allait précipiter toute la 
création vers une nouvelle époque de doute, d’incertitudes, de difficultés, de pleurs, de maladies, 
de souffrances, de péchés et de mort. 

C’est un cataclysme dont on ne se rend pas bien compte en lisant simplement le récit des 
écritures, Adam et Eve sont chassés du jardin, mais ce qui s’est passé pour eux et pour toute la 
création est juste inimaginable. 


En lieu est place de l’Eternité, tout était entré dans un mode où le temps petit à petit allait éroder, 
flétrir, vieillir, la belle enveloppe pour finalement mourir et se détruire. Plus rien dans la création ne 
pouvait se targuer d’être éternel. L’être créé à l’image de D.ieu avait reçu en lui un germe 
d’éternité, qui lui aurait permis de vivre sans connaître la mort. C’était le don de la vie de D.ieu en 
Lui. Mais la chute, le péché a modifié ce paradigme, et a laissé la place au pire des ennemis 
qu’est la mort. Car la mort  c’est l’opposé de l’œuvre de création qui est vie. Les écritures 
personnifient parfois la mort. On le voit par exemple dans :




1 Corinthiens 15:21-26  
“Car, puisque la mort est venue par un homme, c'est aussi par un homme qu'est venue la résurrection des 
morts. Et comme tous meurent en Adam, de même aussi tous revivront en Christ, mais chacun en son rang, 
Christ comme prémices, puis ceux qui appartiennent à Christ, lors de son avènement. Ensuite viendra la fin, 
quand il remettra le royaume à celui qui est Dieu et Père, après avoir réduit à l'impuissance toute domination, 
toute autorité et toute puissance. Car il faut qu'il règne jusqu'à ce qu'il ait mis tous ses ennemis sous ses pieds. 
Le dernier ennemi qui sera réduit à l'impuissance, c'est la mort.” 

Paul rappelle que cette mort est entrée dans le monde par Adam, et que c’est par Christ que la 
création en sera débarrassée. La mort est présenté comme un ennemi à abattre. 


Mais en entrant dans le monde, en ayant eu droit d’y pénétrer, elle reçoit le pouvoir de se saisir de 
la globalité des êtres vivants et de les condamner dès leur naissance. 


Après cette première ère qui suit la sortie d’Eden, il y a tout ce temps jusqu’à Noé. 

Nous n’en connaissons pas grand chose, mais nous découvrons que la corruption a été a un 
niveau qu’on ne peut imaginer, puisque D.ieu décide qu’il est nécessaire de mettre un frein quasi 
total à cette dérive. 


On pourrait se demander qu’est ce qui à l’époque était si grave pour que cela mérite que toute 
forme de vie soit éradiquée de la terre ?


On peut aussi se poser la question, est-ce que D.ieu avait fait une erreur en créant ce monde ? 
Etait-t-il surpris par cette terrible corruption au point où il n’avait plus d’autre choix que de tout 
détruire ?


En fait non, D.ieu ne fait pas d’erreur, Il n’en fait jamais. 

Pas plus qu’Il n’est surpris par nos actions, puisqu’Il les connait toutes avant même que nous ne 
les ayons vécues. Donc si D.ieu décide de détruire ce qu’Il a créé, c’est pour une autre raison, 
pour une raison que nous ne pouvons pas comprendre avec notre sagesse ou notre intelligence. 
Nous ne pouvons que constater les choix, les décisions que l’Eternel, le Créateur, le Maître Saint 
de l’univers prend, et les accepter. 

Reconnaitre que D.ieu ne se trompe pas, mais qu’Il fait tout au bon moment et de la bonne 
manière. Dieu interagit avec la création directement ou au travers de Ses enfants à qui Il confie de 
l’autorité. 


Je crois que là nous sommes clairement dans la réalité d’un mystère qui nous dépasse totalement 
et qu’il est lié à ce principe de liberté, de libre arbitre, de choix que D.ieu donne aux hommes, et à 
tous les êtres qu’Il a créés. 

En gros, nous sommes responsables des conséquences des choix que nous faisons. 

Si ces choix sont selon le coeur de D.ieu, ils apportent la vie, s’ils sont selon notre coeur, et 
uniquement pour notre satisfaction personnelle, ils apportent la mort et le chaos. 

De tout temps, dès le début, dès la création nous voyons combien les choix des hommes ont été 
déterminants sur la suite des temps. Combien les conséquences sont importantes, mais aussi 
combien le Seigneur interpelle Ses enfants pour qu’ils fassent les bons choix. D.ieu n’a pas laissé 
les hommes devant des choix auxquels ils n’avaient pas la réponse ! 

Dans le cas d’Adam, c’était obéi, fais confiance. 

Dans le cas de Cain, c’est regarde le mal est couché devant ta porte. 


Genèse 4:6-7  
“Et l'Eternel dit à Caïn: Pourquoi es-tu irrité, et pourquoi ton visage est-il abattu? Certainement, si tu agis bien, 
tu relèveras ton visage, et si tu agis mal, le péché se couche à la porte, et ses désirs se portent vers toi: mais toi, 
domine sur lui.” 

Domine sur le mal, domine sur tes pulsions, sur ce qui veut te pousser dans la mauvaise 
direction. Ne laisse pas s’exprimer dans ta vie la voix de celui qui veut te détruire. 

Les mauvaises pensées sont toujours là, les tentations sont toujours devant toi. 

Qu’est-ce qui aura le dernier mot. ? La parole de D.ieu saura-t-elle trouver le chemin de ton coeur, 
pour que toutes les autres mauvaises pensées et envies, tout ce qui va te faire chuter, ne puissent 
t’influencer au point que tu y succombes ? 

C’est une lutte, c’est un combat. Il n’est jamais gagné d’avance. 




Chaque nouvelle circonstance est un défi à notre foi, et pour tenir nous n’avons pas besoin de la 
foi que nous avions hier, mais de celle qui nous est accordé aujourd’hui. 

Paul dira à Timothée de fuir les passions de la jeunesse. 


2 Timothée 2:21-22  
“Si donc quelqu'un se conserve pur, en s'abstenant de ces choses, il sera un vase d'honneur, sanctifié, utile à 
son maître, propre à toute bonne œuvre. Fuis les passions de la jeunesse, et recherche la justice, la foi, l'amour, 
la paix, avec ceux qui invoquent le Seigneur d'un cœur pur.” 

Fuis ! Dans le texte Paul dit littéralement « empresse toi de fuir », c’est à dire que cela devienne 
comme une véritable urgence dans ta vie, quelque chose qui n’est pas anodin, ni accessoire, ni 
optionnel mais primordial, prioritaire. 

Fuis ces passions qui ne feront que te submerger et prendre autorité sur toi et ton corps et finiront 
par te détruire. 


L’homme naturel est totalement soumis à ses passions et ne peut lutter. 

Il en devient esclave. Il ne sait plus discerner le bien du mal parce que toute son énergie, toutes 
ses émotions ne s’activent qu’à une seule chose, satisfaire à ses besoins charnels. 


La situation au temps de Noé, avait probablement atteint un point de non retour dans cette 
poursuite des passions. 


Il est parlé juste avant dans Gen. de fils de D.ieu qui s’unissaient à des femmes, que cela donnait 
naissance à des géants. On a l’impression de lire un récit Homérique, pourtant c’est bien dans 
notre Bible. Et ce n’est pas facile à comprendre. Mais on peut imaginer que dans cette période 
intermédiaire, les règles n’étaient pas aussi strictes et les barrières aussi étanches entre le monde 
spirituel et le monde physique. Après tout le diable, qui avait pris une forme de serpent, se 
promenait librement dans le jardin. Il était un ange déchu, mais se présentait comme un animal 
qui parlait de surcroît. 


On voit qu’à ce moment les deux mondes étaient très proches. 

C’était un temps que nous ne pouvons pas comprendre, on ne peut que l’imaginer. 


Il y a donc plusieurs raisons qui ont conduit à cette décision du Créateur, une sorte 
d’emballement de la situation qui conduirait à un effondrement sans doute encore plus grave, que 
celui résultant du nettoyage par le vide que D.ieu avait programmé. 


Nous sommes incapables de rentrer dans les dimensions de la pensée de D.ieu et de les saisir. 
Lui connait les temps et les circonstances et Lui seul peut prendre les bonnes décisions.


Ce fût donc un temps particulier, une époque en rien semblable à la nôtre, une première étape 
dans cette histoire humaine, ou s’entrechoquent des mondes. 

D.ieu allait donc mettre fin à l’histoire pour en recommencer une nouvelle. 


Alors il y a le déluge, qui va marquer un temps nouveau, il y aura un avant et un après, et 
beaucoup de choses vont alors changer. 

Toute vie terrestre sera anéantie et avec elle, toutes ces aberrations qui sont relatées dans les 
premiers chapitres. D.ieu va remettre de l’ordre dans la maison. 


Après la disparition de la totalité des êtres terrestres et célestes, car on peut supposer que les 
poissons et les reptiles marins ont pu survivre à ce déluge, seuls Noé, sa famille et tous les 
animaux qui étaient dans ce bateau ont gardé la vie. C’est par cette famille humaine, et par tous 
les animaux conservés dans l’arche, que la terre va devoir se repeupler, et cette fois-ci d’une 
manière semblable à celle que nous connaissons aujourd’hui. 


Toutes les espèces animales célestes et terrestres qui n’étaient pas sélectionnées pour entrer 
dans le bateau ont été anéanties. Remarquez aussi, que les espèces végétales sont restées sur 
place et ont survécu. Elles ont parfaitement résisté à cette noyade de presque une année. 




Lorsque nous considérons la diversité inimaginable des animaux qui sont sur la terre aujourd’hui, 
nous pourrions avoir de la peine à croire qu’elles proviennent toutes de ces espèces qui avaient 
trouver une place de salut dans cette arche. Pourtant c’est ce que nous disent les écritures. 
Comment cela s’est passé concrètement ? 

Difficile à dire, mais il pourrait aussi nous être difficile de penser que Noé était âgé de 600 ans 
lorsqu’il entreprend de construire l’arche. C’était une autre ère, un autre temps, que nous ne 
comprenons pas dans la totalité et qui n’existe plus aujourd’hui. D.ieu avec ce deuxième départ a 
changé les règles qui étaient en vigueur à l’époque, car elles n’étaient plus adaptées. 


Par exemple, c’est ici que D.ieu va limiter l’âge des hommes à 120 ans :


Genèse 6:3  
“Alors l'Eternel dit: Mon Esprit ne restera pas à toujours dans l'homme, car l'homme n'est que chair, et ses jours 
seront de cent vingt ans.” 

Il y a aussi le principe que certains animaux sont purs et d’autres impurs. Je ne sais pas si vous 
aviez déjà remarqué, mais ce qui est rappelé aux hébreux dans la loi, D.ieu l’avait déjà donné 
comme instruction à Noé. Il s’agit donc d’un principe beaucoup plus ancien. 

Moise reçoit des prescriptions très détaillées sur cette sélection d’animaux qui seront purs ou 
pas, et cette qualification de pureté à une conséquence directe sur ceux qui pourront être 
consommés ou pas. 

Déjà Noé le savait, puisqu’à la sortie de l’arche, il va offrir un sacrifice à D.ieu d’animaux purs :


Genèse 8:20-21  
“Noé bâtit un autel à l'Eternel; il prit de toutes les bêtes pures et de tous les oiseaux purs, et il offrit des 
holocaustes sur l'autel. L'Eternel sentit une odeur agréable, et l'Eternel dit en son cœur: Je ne maudirai plus la 
terre, à cause de l'homme, parce que les pensées du cœur de l'homme sont mauvaises dès sa jeunesse; et je ne 
frapperai plus tout ce qui est vivant, comme je l'ai fait.” 

Puis, lorsque le déluge est terminé, que l’eau a fait son effet, il nous est dit que le Seigneur a 
fermé les écluses des cieux.


Genèse 8:1-5  
“Dieu se souvint de Noé, de tous les animaux et de tout le bétail qui étaient avec lui dans l'arche; et Dieu fit 
passer un vent sur la terre, et les eaux s'apaisèrent. Les sources de l'abîme et les écluses des cieux furent 
fermées, et la pluie ne tomba plus du ciel. Les eaux se retirèrent de dessus la terre, s'en allant et s'éloignant, et 
les eaux diminuèrent au bout de cent cinquante jours. Le septième mois, le dix-septième jour du mois, l'arche 
s'arrêta sur les montagnes d'Ararat. Les eaux allèrent en diminuant jusqu'au dixième mois. Le dixième mois, le 
premier jour du mois, apparurent les sommets des montagnes.” 

En fait le mot hébreu traduit par « écluses », signifie : fenêtre, ou conduit, tuyau d’évacuation. Il y 
a une notion d’abondance, un passage large, un volume important qui passe par ce conduit. 


Et effectivement, pour que toute la terre soit recouverte d’eau c’est comme si ces eaux retenues 
dans le ciel, qui étaient dans la présence de D.ieu, avaient été relâchées. 


Vous vous rappeler lorsque D.ieu crée le ciel, il est parlé explicitement des eaux d’en bas et des 
eaux dans haut. Mais ces eaux d’en haut n’étaient en aucun cas des nuages, mais des eaux 
retenues dans la présence de D.ieu. 


On peut donc considérer que les eaux qui ont recouvert la terre ne provenait pas de celle qui était 
déjà là, sinon jamais il n’y en aurai eu assez pour recouvrir jusqu’au sommet des montagnes, il 
fallait donc un apport d’eau extraordinaire, venu d’au delà du ciel terrestre, directement du ciel de 
la présence du D.ieu tout puissant. 


Genèse 1:6-8  
“Dieu dit: Qu'il y ait une étendue entre les eaux, et qu'elle sépare les eaux d'avec les eaux. Et Dieu fit l'étendue, 
et il sépara les eaux qui sont au-dessous de l'étendue d'avec les eaux qui sont au-dessus de l'étendue. Et cela 
fut ainsi. Dieu appela l'étendue ciel. Ainsi, il y eut un soir, et il y eut un matin: ce fut le second jour.” 



Une étendu entre les eaux d’en bas et les eaux d’en haut. 

Ce ciel dont il est parlé n’est pas le ciel terrestre, car les nuages se trouvent dans le ciel terrestre 
pas au dessus, et l’étendue dont il est parlé ici se dit « Rakia » qui signifie firmament, qui 
représente quelque chose de solide, comme une couverture au dessus de la terre. 

Cette couverture solide sépare la réalité visible de la réalité invisible, qui n’est autre que le ciel 
dont parle les écritures lorsqu’elles définissent le lieu de séjour de l’Eternel. 


Nous trouvons par exemple la même expression ici :


Ézéchiel 1:22  
“Au-dessus des têtes des animaux, il y avait comme un ciel de cristal resplendissant, qui s'étendait sur leurs 
têtes dans le haut.” 

C’est exactement ce ciel de cristal qui sépare les eaux d’en haut et les eaux d’en bas. 


Ou bien encore ici :


Psaume 19:2 
“Les cieux racontent la gloire de Dieu,Et l'étendue manifeste l'œuvre de ses mains.” 

Il n’y a donc rien de surprenant dans cette eau extraordinaire qui vient du ciel, car elle n’était pas 
sur la terre. 

Puis cette eau s’en retourne, clairementj retourner d’où elle est partie. On pourrait donc imaginer 
que toute cette eau qui est descendu du firmament y est retournée. Comment ? Ça n’est pas dit, 
peut-être comme un immense tourbillon qui aspire cette eau qui retrouve sa place au dessus de 
ce ciel, dans ce monde qui nous est caché. Mais ce n’est qu’une supposition. 


Ces écluses des cieux qui ont apporté mort et désolation sur la terre, ont aussi contribué à la 
purification de cette première phase de création qui était nécessaire mais qui ne pouvait pas 
durer. 


L’expression « écluse des cieux » se retrouve aussi dans :


Malachie 3:10  
“Apportez à la maison du trésor toutes les dîmes, Afin qu'il y ait de la nourriture dans ma maison; Mettez-moi de 
la sorte à l'épreuve, Dit l'Eternel des armées, Et vous verrez si je n'ouvre pas pour vous les écluses des cieux, Si 
je ne répands pas sur vous la bénédiction en abondance.” 

Je rappelle que les dimes dont il est parlé ici, correspondent à l’obligation que D.ieu avait donné 
aux enfants d’Israël, d’apporter pour les lévites un dixième de leur production afin que cette tribu 
qui avait été assignée au travail du tabernacle, puis du temple, et qui donc n’avait pas de terre en 
propre en Israel, puisse vivre dignement. 

C’était comme un sacrifice d’action de grâce des hébreux vis à vis de D.ieu en reconnaissance de 
Sa bonté pour eux. Ce principe était donc tout à fait lié au fonctionnement des tribus afin qu’il n’y 
ait pas d’injustice. 

On ne retrouve pas ce fonctionnement dans l’église primitive. Bien au contraire, Paul se targue en 
tant que serviteur de D.ieu de ne dépendre de personne pour ces besoins matériels. 

Même si à plusieurs occasions il appelle les chrétiens à être généreux, c’est principalement pour 
soutenir les plus démunis et le travail de la mission, pour aider les assemblées les plus pauvres. 
Malheureusement, très souvent aujourd’hui, le principe de la dîme est enseignée comme un 
dogme en rappelant des versets qui ne concernent bien souvent qu’Israël et son fonctionnement. 
Les écritures ne nous appellent pas à obéir par obligation ou en mettant une forme de pression 
qui culpabilise. 

Imposer ce principe cause beaucoup de dégâts, car au lieu de mettre l’accent sur le don 
volontaire et généreux, elle place le croyant dans une sorte de contrainte, qui ne glorifie pas D.ieu. 


Il est clair qu’avec ce genre de pression les églises sont devenues riches avec de beaux 
bâtiments qui coûtent très chers à l’achat et à l’entretien !  Elles emploient beaucoup de gens, 
des pasteurs, des responsables de ceci et de cela, du personnel administratif, mais est-ce que 
c’est vraiment cela, la pensée de D.ieu ? 

On s’habitue à ce modèle et on finit par y adhérer et à le trouver juste. 




Mais notre générosité doit d’abord aller là où il y a des vrais besoins. 


Paul le dit très clairement à plusieurs reprises :


2 Corinthiens 9:7-15   
“Que chacun donne comme il l'a résolu en son cœur, sans tristesse ni contrainte; car Dieu aime celui qui donne 
avec joie. Et Dieu peut vous combler de toutes ses grâces, afin que, possédant toujours en toutes choses de 
quoi satisfaire à tous vos besoins, vous ayez encore en abondance pour toute bonne œuvre, selon qu'il est 
écrit:Il a fait des largesses, il a donné aux indigents;Sa justice subsiste à jamais. Celui quiFournit de la semence 
au semeur,Et du pain pour sa nourriture,vous fournira et vous multipliera la semence, et il augmentera les fruits 
de votre justice. Vous serez de la sorte enrichis à tous égards pour toute espèce de libéralités qui, par notre 
moyen, feront offrir à Dieu des actions de grâces. Car le secours de cette assistance non seulement pourvoit 
aux besoins des saints, mais il est encore une source abondante de nombreuses actions de grâces envers Dieu. 
En considération de ce secours dont ils font l'expérience, ils glorifient Dieu de votre obéissance dans la 
profession de l'Evangile de Christ, et de la libéralité de vos dons envers eux et envers tous; ils prient pour vous, 
parce qu'ils vous aiment à cause de la grâce éminente que Dieu vous a faite. Grâces soient rendues à Dieu pour 
son don merveilleux!” 

Bien sûr il est hors de question d’être égoïste et de tout garder pour soi. 

Comme nous même avons été sauvés gratuitement, donnons aussi avec générosité pour les 
bonnes causes. Ce qu’il appelle « bonnes oeuvres », c’est à dire envers ceux qui sont dans la 
difficultés, qui souffrent. Paul dit même que votre bonté D.ieu la multipliera. 

Encore une fois, il ne doit pas y avoir de calcul dans cette démarche, tout doit se faire, avec un 
profond esprit de reconnaissance envers ce D.ieu qui nous promet de pourvoir à tous nos besoins 
avec fidélité. 


Alors Malachie, dans ce texte, nous parle d’écluses des cieux, qui sont similaires à ces écluses 
par lesquelles les eaux du ciel sont venues sur la terre pour la couvrir. 

Bien sûr c’est une image, mais quelle image lorsque nous y réfléchissons !

Vous comprenez que ce que D.ieu dit par la bouche du prophète ? 

C’est que si nous exerçons cette générosité d’un coeur docile, sans calcul, simplement pour bénir 
ceux qui en ont vraiment besoin, alors en retour, la bénédiction que D.ieu fera descendre sera 
aussi violente, aussi puissante et aussi copieuse que cette eau qui a recouvert la terre.

Le Seigneur ne dit pas à Son peuple de se dépouiller, mais d’exercer la générosité dont Il a Lui-
même parlé. Car c’est D.ieu qui pourvoyait à tous les besoins des hébreux dans le désert. 

Leurs souliers ne s’usaient pas ni leurs tuniques, la nourriture était présente chaque matin 
fidèlement sous la forme de la manne. Lorsqu’ils se sont ensuite installés sur leurs terres en 
Canaan, les moissons étaient abondantes et la pluie venait au bon moment. 


Pensons nous que les paroles que D.ieu prononce sont vaines ? 

Est-ce qu’Il a prononcé cela sans y penser, des paroles en l’air simplement pour encourager les 
hébreux à être fidèles ? 

Non, lorsque le Seigneur s’exprime, c’est toujours pour dire la Vérité, et notre responsabilité, c’est 
de croire en Sa parole. 

Lorsque Yeshoua dira à Ses disciples qu’ils n’ont pas la foi, car il pourrait dire à une montagne de 
se jeter dans la mer, c’est bien sûr une métaphore, comme celle des écluse des cieux, pour dire, 
« mais considérez un peu Ma grandeur, Ma puissance et Mon autorité sur toutes choses ! 

Oser la foi, osez croire que l’impossible est possible. »

Yeshoua a nourri une foule avec le petit don de quelques pains et  poissons. Il a transformé une 
fête ratée en un merveilleux temps de réjouissance, en faisant du vin avec des barriques d’eau. 

C’est de ces écluses là dont il est parlé. 

Des choses qui nous dépassent, qui nous submergent, mais pour les voir accomplir il faut être 
des Noé, qui construisit un bateau au milieu de nulle part, car il avait cru dans la parole de D.ieu. 


Notre plus grand problème aujourd’hui, c’est que nous proclamons beaucoup de vérités que nous 
ne croyons pas nous même. 

Nous proclamons, chantons un D.ieu généreux, guérissant, compatissant, mais au fond de nous, 
nous avons une peine infinie à croire que ces paroles sont pour nous, ou pour ceux pour lesquels 
nous prions. 


Certes, ce n’est pas nous qui agissons mais le Seigneur, mais Il a promis d’agir ! 




Mettez moi ainsi à l’épreuve et vous verrez. 


Dans les versets que nous avons lus au début, le Seigneur s’engage à ne plus détruire la terre par 
les eaux. Sous-entendu, plus jamais ces écluses des cieux ne seront ouvertes pour noyer cette 
terre une seconde fois. 

D.ieu s’est engagé et Il tient Sa promesse. 

Il ne va pas changer d’avis et recommencer. 

Cela ne signifie pas qu’un autre jugement ne s’abattra pas sur la terre, mais ce ne sera plus de 
cette manière.  


D.ieu au contraire fait une alliance. 

Une alliance c’est un traité de paix, un traité d’entraide, un traité d’amitié. 

Quand on fait alliance avec quelqu’un ou quand deux personnes font alliance, comme dans un 
mariage par exemple, ce lien, cette union, peut tenir tant qu’il n’y a pas tromperie sur les termes 
de l’alliance. Tant que les deux parties restent fermes et fidèles sur leur positions, sur leurs 
engagements. 

Nous le savons que trop, que l’alliance du mariage par exemple est si souvent rompue, et si 
facilement. Même la loi sensé fixer les règles et donner un cadre valorisant aux principes qui 
relient les personnes entre-elles, ne fait que simplifier les procédures permettant à cette alliance 
de se briser. 

Pourtant, c’est une des premières et des plus belles alliances que D.ieu a donnée aux hommes. 
L’alliance de 2 vies qui choisissent de se rester fidèle, de bâtir ensemble une nouvelle famille et de 
partager tous les moments de la vie, les bons comme les moins bons. 


L’alliance que D.ieu fait avec Noé, et du coup toute l’humanité, c’est une alliance similaire. 

D.ieu décide de partager avec elle, ce temps où elle sera sur la terre. 

C’est une alliance comme un mariage. 

D.ieu va passer le reste du temps, en relation avec ses créatures. 

Une relation qui va devenir de plus en plus proche, de plus en plus intime. 


Cette métaphore de l’arc dans la nue, signifie en quelque sorte qu’il n’y aura pas un moment où 
D.ieu oubliera de se souvenir de l’humanité et de son sort. 

L’arc en ciel, puisqu’il est bien parlé de ce phénomène, se produit dès qu’il pleut et que les rayons 
du soleil viennent frapper le rideau de pluie selon un certain angle.

C’est à dire en gros à peu près tous le temps et tous les jours quelque part sur la terre, c’est 
comme si le Seigneur disait à Noé et à travers lui, à toute la création, il n’y aura pas un jour ou je 
ne me souviendrai pas de vous. Pas un jour ou mon attention ne sera pas porter sur vous pour 
vous chérir et vous bénir. Cette terre que j’ai créée, puis cette humanité que j’ai effacée, et 
recommencée avec un homme fidèle et obéissant, rentre maintenant dans une nouvelle ère qui 
sera une ère de construction d’une alliance, d’une relation toute nouvelle, entre le Créateur et la 
créature. 


Des alliances, D.ieu va en faire et en faire encore, qui seront toutes de plus en plus précises, de 
plus en plus orientées vers le but ultime de toute cette création. Ce finalement pourquoi D.ieu a 
décidé de créer un être à Sa ressemblance, un être avec lequel Il pouvait avoir un vrai dialogue, 
un être qui avait en lui une partie de la nature de D.ieu.

Toute cette belle création pour une seule chose, c’est un mystère et nous ne le comprenons pas, 
mais D.ieu a désiré un être semblable à Lui, doué d’intelligence et surtout d’un esprit, capable de 
le connaitre et de L’aimer.

Tout ceci nous dépasse bien sûr. 

Nous pouvons imaginer, tenter de mettre des mots sur l’intention de D.ieu lorsqu’il crée les 
humains, mais nous ne pouvons pas réellement le comprendre. 


Nous devons l’accepter et considérer qu’il y a un énorme privilège à être ce que nous sommes. 

Nous ne sommes pas juste des créatures, avec lesquelles D.ieu ferait des expériences comme un 
savant un peu fou, qui fabrique des chimères pour voir ce qu’elles deviennent ! 

Nous ne sommes pas des rats de laboratoire, qu’on met dans telle ou telle situation pour en 
étudier le comportement. 

Non, ce que D.ieu a décidé de faire est totalement incroyable et insensé à nos yeux. Il va 
s’engager Lui-même avec la création, avec Ses créatures. 




Il fait des alliances, il se met à notre niveau. 

Il ne nous considère pas de haut, du haut de sa toute puissance, pour nous dominer et juste 
observer, mais Il s’abaisse jusqu’à nous, Il s’implique dans nos vies, devient partie prenante de 
nos choix, nos sentiments. 

Souvent les humains pensent qu’ils sont des hasards, qu’ils sont ce qu’ils sont uniquement par le 
résultat de la génétique. Cette pensée amène forcément à voir D.ieu, si pour autant on finit par 
penser à un D.ieu créateur, comme quelqu’un de désintéressé, lointain et s’occupant de 
problèmes bien plus important. 

Mais ce n’est pas du tout la manière dont D.ieu a agi. 

Bien au contraire, dans chacune de ses alliances, Il s’est engagé un peu plus à se révéler, à 
communiquer, à participer au plus près de la vie des hommes. 

Il n’est qu’à voir comment D.ieu s’engage successivement avec Abraham, puis ses descendants. 
Comment Il va s’intéresser à un peuple qu’Il va sauver de l’esclavage, nourrir, chérir, protéger, et 
comment de ce peuple va sortir le Sauveur, qui n’est ni plus ni moins que D.ieu Lui même 
s’incarnant, c’est à dire prenant comme enveloppe la chair de l’homme Sa propre création. 


Avec D.ieu nous allons de mystères en mystères. 

Mais ce que nous comprenons c’est que dans cette incompréhensible volonté de notre Créateur 
de vouloir une créature qui Lui ressemble, il y a le désir de tout partager. 

Il n’y a pas de limite à ce que D.ieu veut donner à cette humanité, pas de limite à son 
engagement, à ce qu’Il est près à faire pour que l’alliance tienne. 

Il ne veut plus détruire, il ne veut plus recommencer. 

Il veut qu’ensemble, uni avec Lui, nous puissions jouir de la meilleure des manières de Sa grâce et 
de Sa bonté. 


Je crois que nous n’arrivons pas à comprendre cette dimension de la relation de l’alliance que 
D.ieu fait avec les hommes. 

D.ieu sait très bien ce que nous vallons sans Lui, c’est à dire rien. 

Car le péché a tout corrompu, tout détruit. 

Ce n’est même pas une question de réparation pour que ça puisse durer encore un peu de 
temps. Non, D.ieu ne répare pas. Il annule et remplace. 

Ce qu’Il a fait avec l’humanité à l’époque de Noé, ce n’est pas une tentative de réparer ce qui n’a 
pas fonctionné, c’est un véritable recommencement, une remise à zéro totale. 

En Yeshoua c’est exactement la même chose que D.ieu fait. 

Il n’essaye pas de réparer les créatures imparfaites que nous sommes, Il nous demande au 
contraire de mourrir et de ressusciter avec Lui comme des créatures nouvelles. 


Romains 6:4-6  
“Nous avons donc été ensevelis avec lui par le baptême en sa mort, afin que, comme Christ est ressuscité des 
morts par la gloire du Père, de même nous aussi nous marchions en nouveauté de vie. En effet, si nous sommes 
devenus une même plante avec lui par la conformité à sa mort, nous le serons aussi par la conformité à sa 
résurrection, sachant que notre vieil homme a été crucifié avec lui, afin que le corps du péché soit réduit à 
l'impuissance, pour que nous ne soyons plus esclaves du péché;” 

Ou encore 


Colossiens 2:11-13  
“Et c'est en lui que vous avez été circoncis d'une circoncision que la main n'a pas faite, mais de la circoncision 
de Christ, qui consiste dans le dépouillement du corps de la chair: ayant été ensevelis avec lui par le baptême, 
vous êtes aussi ressuscités en lui et avec lui, par la foi en la puissance de Dieu, qui l'a ressuscité des morts. 
Vous qui étiez morts par vos offenses et par l'incirconcision de votre chair, il vous a rendus à la vie avec lui, en 
nous faisant grâce pour toutes nos offenses;” 

Morts, ensevelis, même plante en Sa mort, crucifié avec Lui, circoncision de Christ, ensevelis par 
le baptême, morts par vos offenses. 

Tous ces termes ne peuvent mieux exprimer l’état de l’être humain sans D.ieu. 

C’est un fait, l’homme sans son Créateur est spirituellement mort, car Le seul qui peut lui donner 
la vie, c’est ce D.ieu qui a fait une alliance, une union avec Lui. 

L’homme sans D.ieu n’est rien. 




D.ieu est ce qu’il manque à l’homme pour qu’il revienne à ce pour quoi il a été créé. 


Pour prendre une image très mécanique, D.ieu, ou plutôt son Esprit en nous, c’est un peu comme 
un appareil radio qui ne capte aucune émission ou un téléphone sans réseau. 

On peut l’allumer, il fera du bruit, mais ne sera d’aucune utilité par rapport à la fonction pour 
laquelle il a été construit qui est de recevoir des radios et de les faire entendre. 

Ou bien le téléphone qui ne capte aucun réseau ne servira pas du tout à ce pour quoi il est fait. 

Il donnera l’impression de fonctionner mais c’est tout. 

Un homme sans la présence de l’Esprit de D.ieu dans sa vie est ainsi, un être qui fonctionne mais 
qui ne fait rien de ce pour quoi il a été prévu, car il lui manque l’essentiel. 

Il lui manque cette lumière divine qui lui permet d’être ce pour quoi il a été créé. 


Alors est-ce qu‘un homme sans D.ieu est sans valeur pour autant ? 


La réponse est non bien entendu. 

Car si nous avons retrouvé notre place de fils et de filles auprès de notre père céleste, c’est bien 
parce qu’Il nous a permis, à nous qui étions aussi morts spirituellement, de connaitre l’amour du 
Père manifesté en Yeshoua. 

Par le don gratuit du Fils, qui meurt en portant le péché et l’iniquité du monde, nous avons pu 
comprendre qu’il nous fallait à notre tour, abandonner toutes nos prérogatives personnelles pour 
le laisser régner dans nos vies. 

Pour le laisser être D.ieu dans nos vies. 

Si nous n’avions pas de valeur, le Père n’aurait certainement pas sacrifier ce qui en avait le plus à 
Ses yeux c’est à dire Son propre Fils ! 


Paul l’exprimera avec tant de justesse : 


Romains 5:6-8  
“Car, lorsque nous étions encore sans force, Christ, au temps marqué, est mort pour des impies. A peine 
mourrait-on pour un juste; quelqu'un peut-être mourrait pour un homme de bien. Mais Dieu prouve son amour 
envers nous, en ce que, lorsque nous étions encore des pécheurs, Christ est mort pour nous.” 

Il démontre que l’amour du Père pour nous, pour cette humanité pour tant déchue, est immense, 
incommensurable, incompréhensible, mais tellement vrai et tellement tangible. 


Comprenons une fois pour toute que l’amour de D.ieu pour la création, et pour l’homme en 
particulier, dépasse tout ce que nous pourrions imaginer. 

Il s’est unis à l’humanité pour le meilleur et pour le meilleur. 

Nous sommes unis, alliés, liés à D.ieu par une alliance que rien ne pourra détruire, rien ne pourra 
séparer. C’est une alliance d’amour. 


Ce n’est pas pour rien que l’image du mariage est tellement forte entre D.ieu et Son peuple, entre 
D.ieu et Israël, et avec Israël, toute la communauté des croyants qui se sont joints à Son peuple 
pour former cette épouse qu’Il reviendra chercher. 



